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Après l’instruction, Sa Grandeur, assistée du R. H. Maximin, Gardien
du couvent des Trois-Rivières et Directeur des deux Fraternités, imposa 
l'habit à sept Frères et à soixante-et-une Sœurs et reçut solennellement la 
profession de deux Frères et de dix Sœurs. Monseigneur qui avait revêtu 
les ornements pontilicaux pour présider à la profession, entonna alors le 
Te Deum que tous chantèrent dans une commune allégresse, l'uis Sa 
Grandeur donna la bénédiction du Très Saint Sacrement à près de mille 
Tertiaires prosternés dans l’adoration de Jésus-Hostie, à qui ils offrirent 
leur résolution d’être de véritables enfants de saint François par la prati­
que des vertus chrétiennes et l’imitation de leur Séraphique Père, dans 
son amour pour Jésus Crucifié.

O Crux Ave, spts unica.
Sr Supérieure.

Saint-Jacques le Mineur
E R. P. Charles, O. F. M., du couvent de Montréal, a passé parmi

^ nous et y a fait beaucoup de bien. Il nous a, avec beaucoup de sens 
et d’onction, prêché la Tempérance du 18 au 25 mars, puis a fait la Visite 
canonique de la Fraternité dont il a témoigné être satisfait. Dix novices 
ont fait profession et cinq postulants ont reçu le saint habit.

Un Tertiaire.
Saint-Llboire

'-3 l’occasion d’une mission précitée dans cette paroisse par les 
Ct RR. PP. ilerchmans et Ladislas, du 11 au 19 mars, 63 paroissiens 
ont pris l’habit du Tiers-Ordre. Ils comptent parmi les meilleurs de la 
paroisse et tout fait espérer qu’ils persévéreront. L’année prochaine une 
nouvelle Fraternité pourra donc s’ajouter à celles qui existent déjà dans 
le comté de Itagot.

Dans nos couvents
E 25 mars, en la fête de l’Annonciation de la Bienheureuse Vierge

& Marie, les fidèles réunis à l’église franciscaine de Montréal pour la 
grand’messe purent jouir d’une cérémonie qui, heureusement, n’est pas 
rare, mais n’en est pas moins impressionnante. Deux Frères faisaient leur 
profession entre les mains du T. R. Père Provincial, et trois autres rece­
vaient le saint habit du Ier Ordre. Le prédicateur de la circonstance le 
R. P. Berchinans, s’inspira heureusement de la fête pour exposer aux 
Frères et aux fidèles les belles et bonnes choses qui sont renfermées dans 
la profession religieuse.

A Québec, le même jour, un Frère prononçait ses vœux solennels, entre 
les mains du R. P. Firmin. Nous remarquons avec plaisir que dans ces 
deux cérémonies les élus de Dieu étaient tous des Frères convers : preuve 
que la vie franciscaine, aujourd’hui comme toujours, attire les simples et


